
L'UNION MÉDICALE DU CANADA

en forme du spatule d'un fil de for ou de platine-fil-spatule-et
l'avoir laissée refroidir, vous touchez la forme membrane (11 avec
les bords de li spitule Col e-ei ainsi ehargée, vous la pronene:
à la surface d'un de, iubes du sérum, de fiîçoni à couvrir cotte sur
face du tranées pai albèles d ensemencement, fiites de ganhe à
dlroite ou de d1roite à gauche, peu impoi to, mais toujours dans le
mêmne sens. En d'autres ternies, et pour me servir d'une compa-
raison fhmiliéro vous tracez ces lignes d'ensemencement comme
on ièglu une feuille de papier. La sculu différence ost que vous
tftâhez de beier les ' gnes le plus possible, comme si vous vouliez
les faire se toucher. Vous pro, édtz du iffne pour le second tube,
mais sans essuyer ni tharger à nouveau votie fil-spatule sur 1a.
fause mebinbate; le si coud tube doneia ainsi des colonies moins
serrées. Leb deux tbes sont alors placés dans une étuve à 370
où ils devront séj i uer vingt-quat.re heures."

" A pies vingt quatre heures du séjour des tubes à l'étuve, si
l'ensemencement a étéfait convenat>lement et si le sérum employé
ét.it tel qu'il doit êt e, on a toujours in dano.stic certain. En
eftie, s'il n y a pats de colonies à lai turfae des tubes, On peut, sans
avoir besoin de recourir au micro-cope, affirmur qu'il n y :L pas
diphtérie. S'il y a diptlj,érie, alors on voit à l'Seil nu, à la surface
des tubes, des colonies d'un bnc gii-àtro, arrondies, de contours
r-égruiers. Si on les regarde par. g an-arence-'est-à-dire en in-
terposant le tube eni 'e le- yeux et la lim;ès e, eles Sont plus opa-
ques à leur centre. Ces cooies diphtériques se monti ont parfois
apr'è- 14 ou 15 heures de séjour des tulbes à i'étuve, mais il lie faut
jallais laitei lei, tubes à 1 étuve plut. de 24 heures, car, passé ce-
délai, d'auùes nici-obes comn.oiiceneen à pulluler et rondent le dia-
guostic bactériologique pin, comitpliqé.

Les colonies du co, us Brison se développent aussi en 24 heu-
res. " Biei qu ellb-s weuit une coi inne i esemblaie avec les
colonies du bacilbe dIphtéi ique, les colonies du coccus Brison s'en
distinguenît en ce que leur surhee est plus humide. En oute, si
vous les îegardez par tran.paree, elles vous ap>para»ent trans-
lucides, pa ce que ieu centre n'est pas plu- épis que leurs bords,
à l'inveise que ce que je vous disais il y a un ii'tan d9s coonies
diphteriques. Av-c un peu d'habitude. vous arriverez donc faci-
leient à distinguger, à l'oil nu, des colonies fournies par ces coc-
eus des vraies colonies diphbtériques. Au surplus, l'examen mi-
croscopique, qu'il fauî tuiojiors taire-ou aire ifaire-lèver-it tous
les doutes." Les colonies ue staphylocoques sont aplaties, diffluen-
tes,irréguliè-es, Cel les dles btrepto ques sont toutes petites, comme
des points, et disémiînées entre les grosses colonies du bacille
Kleb- Lot flet.

Voici maintenant comment on examine ces cultures au mi-
cro:.ope. " Ent re les mors d'une pins e de Cornet on saisit une

(1) ueta at fat dans la goige imêne de 'enfntit si l'ont veut.
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